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- CE CHAPITRE A ETE THHEI[IIT PAR SCANTRAD.! ET
LE STAFF CI-DESSOUS A TRAVRILLE SUR CE CHAPITRE. N'HESITEZ PAS A VENIR
LEUR DIRE MERCI DANS LES COMMENTRIRES ET / OU SUR DISCORD !
AL Ay ORISR [ ORETR:
LICENCIE EN FRANCE. EN ESPERANT
"VOUSLEFASONS OEGOUVRR
O, CLENER: ENTEDR: /<, WALTY CHEK st
\3 Ps) 3

N'oubliez pas que le scantrad n'est 1a que pour vous faire découvric de nouvelles séries ou pour combler 'écart entre les

parutions francalses el japonaises, Pour soutenir concrétement vos auteurs et oeuvres favorites, n'hésitez pas a vous

rendre dans vos librairies favorites ou chez un distributeur comme Amazon. Acheter les volumes de vos mangas préférés,
¢ est les soutenir !
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C'EST KAWAHAGI,
CELUI QUE VOUS AVEZ
SALUVE LAUTRE JOUR. JE
VOUDRAIS VOUS PRESENTER
MES RESPECTS LINE FOIS DE
PLUS ET VOULS MONTRER MA
GRATITUDE... LA FILLE QUT
ETAIT AVEC MOI ET QUE VOUS
AVEZ EGALEMENT SALIVEE
S'/APPELLE SHIZU ET C'EST
UNE FILLE AVEC QUI JAI
EU UNE RELATION
AUTREFOIS.

BIEN
QUE BEALICOUP
DE CHOSES SE SOIENT
PASSEES ET QUE NOS CHE-
MINS SE SOIENT FINALEMENT
SEPARES, J'ESPERAIS RAVIVER
NOTRE AMOLIR LINE FOIS DE
PLUS. JE SUIS VRAIMENT
DETERMINE A SAUVER
NOTRE RELATION.

MAINTENANT,

V'APRES CE CONNAISSANT LA

LUE J'AT ENTENDU,
IF 5EMELE Eéaus VOLUS PERSONNALITE DE SHIZU,

SOYEZ MARIE, ET POLIR 10N S ET CONSIDERANT LA MANTERE
..... 3 | [ DONT ELLE VOUS A RENCONTRE,
VOTRE FEMME AIMANTE ET a4 j
LES PERSONNES QUT VOUS | JE CROTS QU'EN TANT QUE FEMME
ENTOLRENT, IL SERAIT PRE- ELLE PEUT AVOIR EU DU DESIR
FERABLE QUE VOUS GARDIEZ POUR VOUS, BT CEST LA CALSE
DE MON ANXIETE, UNE AUTRE

LINE DISTANCE RESPECTABLE
AVEC SHTZU. BIEN S{R, JE RATSON POUR LAQUELLE

JE VOUS ENVOIE
SUIS CONSCIENT QUE CE
SERA ALISST DANS MON CE MESSAGE.

INTERET...

e 7/l  QUE JE NE SUIS PAS
POUVOIR EXPRI- V) A |  EN POSITION DE VOUS
MER PLEINEMENT MES S A | DEMANDER QUOT QUE CE

INTENTIONS A L'EGARD | [ik SOTT, COMPTE TENU DES

VE SHIZU, JE SUIS | CIRCONSTANCES, VE MON
OBLIGE DE FRANCHIR L e RESSENTI ET DE MA
CETTE ETAPE. s = i GRATITUDE ENVERS
| , VOUS, MATS...




JE VAIS
'APPELER,
DONC DIS-LUT
TOI-MEME.

S T | i ~ ;
, | 28R
DIS JUSTE CE | LT PARLER
| DIRECTEMENT... Y
QUE TU VIENS DE | . gy 4
! QUEST-CE QUE [t
ME LACHER IL Y A JE DEVRATS
LINE SECONDE ! ; X DIRE ? ’

QUEST-CE

ST JE WEN [ f gl || |20 QUE JE VIENS
SOUVENATS [ § 1/ /| @\ DE DIRE.?
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MALIVAIS...
JE POURRAIS

LE RENCONTRE : - | S8 MOURIR...

CETTE NUIT, MON
COEUR POURRAIT
EXPLOSER.



T sUIS
CETTE ROUTE,
TU PASSES
VEVANT LE
FARKING FAS

TROF VE

GENS ! C'EsT (8 ' 870 o QY R
57 (& Ay - S Y LA VOTITURE PAR
TROP AN ; ICT ! ATTRAPONS
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C'EST CLAIR T ,
COMME LE JOUR 8- :
QUE KAWAHAGT vA \ea )
QUITTER LE NAVIRE " Sl8 & %
POLIR REJOINDRE LE :
MAGLURO, DONC LA | . A
SELILE PISTE QUE ' i
NOUSE AVONS EST
CETTE SALOPE.

T
FREOFQOSES
QU'ON CHERCHE
LE TYPE QUI NOUS
A FAIT BOUFFER
NOTEE MEEDPE 7/
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SsI ON
FOUT TOUT EN
L'ATR, TL N'Y AURA
PAS D'AUTRE OCCASION.
LUNE CAMERA DE TELEPHONE,
LUNE VIDEO, UNE CAMERA
DE SURVEILLANCE OU
QUELQUE CHOSE
COMME CA.

C'EST
POURQUOI NOUS
DEVONS NOUS
DETENDRE !

g

FAISONS-
LE COMME
V'HABITULE...

.. ET FAI-
SONS NOTRE
PREPARATION

CORRECTEMENT.
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ALLS.. C'EST
KANAHAG!, CELLY QUE
LAUTRE JOUR.

JE VOUDRAIS
JUSTE..

VOUS AvEZ SALVE
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